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Liste des Reptiles de Mauritanie recueillis parla Mission 
D’Études de la Biologie des Acridiens en 1936 et 1937. 
Description d’une sous-espèce nouvelle d’Eryx muelleri 

Par F. Angel. 


La Mission d’Études de la Biologie des Acridiens, dirigée par 
M. Zolotarevsky a fait parvenir, au Muséum, deux petits envois 
de Reptiles capturés en Mauritanie par M. Marc Murat. Le pre¬ 
mier comportait quelques échantillons de l’Adrar, de l’Akchar et 
du Tasiast ; les exemplaires du second provenaient de la Mau¬ 
ritanie occidentale, dans la région située entre Akjoujt et 1 Océan. 
Parmi eux, une nouvelle sous-espèce d ’Eryx muelleri nous paraît 
digne d’être décrite. 

Stenodactylus sthenodactylus (Licht.). 

Adrar-Oued Tangharoda, 13 déc. 1936 ; Zemmour (Beziah) 
20 nov. 1936. 

Connu du Nord et du Nord-Est africains, de l’Ouest de l’Asie, a 
été aussi retrouvé au Sahara (Fort Flatters) et à Tahoua, au Sou¬ 
dan, par M. H. Lhote. 

Tarentola delalandii (Dum. Bibr.). 

Zemmour (Beziah) et Poste de Bir Moghrein, 22 nov.. 1836, et, 
entre Akjoujt et l’Océan. 

Les séries longitudinales de tubercules agrandis sont peu visibles 
sur la région dorsale ; les bandes transversales foncées sur le dos 
et la queue, manquent chez un exemplaire. Les granules blan¬ 
châtres n’existent que sur la partie antérieure du dos où ils mar¬ 
quent les quatre angles d’un carré, entre les épaules. 

Connu de l’Ouest africain où sa répartition s’étend de Madère 
à la Guinée, y compris les Iles Canaries et du Cap-Vert. Selon 
M. Murat, les indigènes craignent ce Gekko dont ils croient, à tort, 
la morsure très venimeuse. 

Agama mutabilis Merr. 

Tasiast ; Rhat Atoui à .Dmkehden, 6 févr. 1937 et Akjoujt et 
l’Océan. Serait commun dans le Tasiast ; son habitat comprend le 
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Nord africain jusqu’à l’Egypte, le Sahara central où on le rencontre 
dans les massifs montagneux et dans le Tanezrouft ; dans le Sud 
jusqu’aux confins saharo-soudanais. Espèce mimétique, habitant 
les « regs » désertiques. 

Acanthodactylus scutellatus dumerilii M. Edw. 

Cap Timiris : El M’amghar, 28 fév. 1937 ; Tasiast : Ogla de 
Tamarat, 18 fév. 1937 ; entre Akjoujt et l’Océan, fin 1937. Cette 
variété n’est connue jusqu’à présent que de la Mauritanie et du 
Sénégal. 


Acanthodactylus scutellatus aureus Günth. 

Rio de Oro : Aguerguer ; Guerguérat ; 29 janvier 1937. Jeune 
exemplaire Ç montrant ^ur la nuque et sur le dos des lignes lon¬ 
gitudinales pâles et sur les membres des grandes taches blanches 
serties de noir, formant un chaînon longitudinal sur chacun d’eux. 

Cette forme est confinée à la partie extrême-ouest du Sahara, 
entre le sud marocain et le Nord-Ouest de la Mauritanie. 

Acanthodactylus boskianus asper Aud. 

Entre Akjoujt et l’Océan ; fin 1937. 

La répartition de cette variété est très grande, s’étendant en 
longitude, sur tout le travers de l’Afrique, au Nord de l’Equateur, 
à l’Est jusqu’en Mésopotamie ; en latitude, de la Tunisie au Sou¬ 
dan. 


Scincus offlcinalis Laur. 

Tasiast : Oued Aïmou ; 4 févr. 1937. 

Habitat : Nord africain ; Sahara central ; Egypte et Syrie. 

Eryse muelleri subniger subsp. nov. 

Entre Akjoujt et l’Océan. 

Nous proposons ce nom de sous-espèce pour un exemplaire qui 
présente les caractéristiques suivantes : 43 écailles autour du milieu 
du corps, 9 autour de l’œil, 5 entre les yeux. Ventrales : 181 ; Anale 
entière ; sous-caudales : 18. Rostrale très proéminente, 3 fois plus 
large que sa portion visible d’au-dessus. Une grande plaque médiane 
formant « coin » entre les internasales qui ne se touchent que par 
un point, en arrière de la rostrale. Epaisseur de la queue contenue 
deux fois dans la longueur de celle-ci. La longueur totale de l’animal 
représente 23 fois la longueur caudale (chez la forme typique cette 
proportion ne paraît pas dépasser une quinzaine de fois). Le plus 
grand exemplaire de Eryx muelleri forma typica que possède le 
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Muséum atteint 500 millimètres ; l’exemplaire présent mesure 
825 millimètres dont 35 pour la queue 

Coloration. Tête et dos, brun uniforme. De chaque côté du tronc 
des petites taches blanc-jaunâtre forment l’amorce d’une bande 
longitudinale irrégulièrement interrompue. Partie inférieure des 
côtés et plaques ventrales, brun plus ou moins maculé de clair, 
mais la teinte foncée l’emportant sur la teinte claire. Dessous de 
la tête et gorge, brun uniforme. 

Eryx muelleri a été décrit d’après un exemplaire provenant de 
Nubie ; depuis, le Muséum en a reçu de Gao, au Soudan, du Haut 
Dahomey et du Sénégal. La sous-espèce subniger, chez laquelle 
n’existent pas les grandes taches dorsales foncées sur une teinte 
fondamentale claire et où les ventrales sont marbrées de clair et 
de foncé, représente probablement une forme spéciale à la Mau¬ 
ritanie. 

Malpolon moilensis (Reuss). 

Entre Akjoujt et l’Océan. 

Répandu de l’Ouest de la Perse à l’Ouest africain sur les con¬ 
trées du Nord de l’Afrique et du Sahara. 

Psammophis schokari (Forskal). 

Habitat : Afrique, au nord de l’Equateur, Arabie, Syrie, Afgha¬ 
nistan, Ouest de l’Inde. Déjà retrouvé au Hoggar, dans le Sahara, 
sa capture, entre Ajoujkt et l’Océan, indique une répartition plus 
méridionale que celle qui était admise antérieurement. 

Cerastes cerastes (Linné). 

Entre Akjoujt et l’Océan. 

Connue antérieurement de l’Afrique du Nord, Arabie, Sud de la 
Palestine a été renccntrée depuis au Sahara dans de nombreuses 
régions jusqu’aux confins saharo-soudanais (Aïr, Tefedest, Hoggar, 
Adrar des Ifohras, Oasis de Bilma, Tassilis des Azdjers et de 
Timissao. 

Cerastes vipera (Linné). 

Entre Akjoujt et l’Océan. 

Comme l’espèce précédente, descend beaucoup plus au Sud 
qu’on le supposait antérieurement. Dans le Sahara central, elle 
habite les régions suivantes : Hoggar, Tanezrouft, Adrar des 
Ifohras, Oasis de Bilma, confins Saharc-soudanais. 

(Laboratoire de Zoologie [Reptiles et Poissons] du Muséum). 



